La Ministre Valérie PECRESSE, confirme

la réalisation du Plan ANCIAUX

et renouvelle sa confiance au Député 

Lors de la séance des questions au gouvernement du 21 novembre 2007, la ministre confirme l’application du plan Anciaux sur le logement étudiant
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Madame PECRESSE, Ministre                           JP ANCIAUX et les syndicats étudiante

_______________________________
RÉFORME DES UNIVERSITÉS
M. Patrice Verchère – Alors que, pour la première fois depuis vingt ans, un Gouvernement décide de faire de l'enseignement supérieur une grande priorité nationale, voilà que des mouvements ont lieu dans certaines universités pour remettre en cause cette ambition. Comme là majorité de mes collègues, j'ai été particulièrement choqué par les images de violence et par les dégradations perpétrées ici ou là, à Paris comme en province (Applaudissements sur les bancs du groupe UMP). Des minorités d'extrême gauche, aux méthodes et aux idées archaïques, protestent de façon dogmatique contre une réforme qui a pourtant été élaborée dans le dialogue et la concertation. Devant le retard pris par nos universités, la nécessité de moderniser l'enseignement supérieur apparaît comme une évidence, sauf pour quelques rétrogrades qui n'ont pas encore changé de siècle.

À l’instar de nombreux Français, je suis particulièrement choqué de voir certains bafouer des votes démocratiques tout en étant les premiers à dénoncer une prétendue absence de démocratie dans l'élaboration de la réforme. Au fond, que vous reproche-t-on ? De mettre les moyens financiers à la hauteur de vos ambitions ? De tenir les engagements pris par le Président de la République devant les électeurs ? Madame la ministre de l’enseignement supérieur, des craintes se sont exprimées : vous les avez dissipées une à une. La parole d'un ministre vaudrait-elle moins que celle de quelques étudiants ? Parce que la répétition est souvent la seule façon de faire passer ses idées, pouvez-vous exposer une nouvelle fois à la représentation nationale l'envergure des moyens financiers que le Gouvernement entend mobiliser pour mettre en oeuvre cette réforme urgente ? (Applaudissements sur les bancs du groupe UMP et du groupe NC) 

Mme Valérie Pecresse, ministre de l’enseignement supérieur et de la recherche – Je condamne avec la plus grande fermeté les blocages qui, dans certaines universités, entravent la réussite de nos étudiants. J’appelle solennellement toutes les organisations syndicales et tous les partis politiques représentés dans cet hémicycle à condamner toutes les formes de violence, d’affrontement et de dégradations que nous avons eu à connaître ces jours derniers (Applaudissements sur les bancs du groupe UMP et du groupe NC).

En juillet, lors de l’examen de la loi LRU, j’ai pris l’engagement formel de revenir devant vous à l’automne avec un budget historique, doté d’un milliard supplémentaire pour les universités. J’ai tenu cet engagement…

Mme Jacqueline Fraysse – Ce n’est pas vrai !

Mme Valérie Pecresse, ministre de l’enseignement supérieur – …En augmentation de 8 %, mon budget est tout entier orienté vers les étudiants, en vue de rendre les universités plus accueillantes et plus performantes : 310 millions seront consacrés à l’immobilier universitaire, au profit des campus, des amphithéâtres et des bibliothèques. Quant au logement étudiant, nous mettons en œuvre toutes les recommandations du rapport Anciaux, en finançant 5 000 logements neufs et 7 000 rénovations et en mobilisant, pour un coût de 155 millions supplémentaires. En deux ans, 100 millions seront consacrés à l’amélioration du pouvoir d’achat des étudiants : les boursiers seront plus nombreux, les plus défavorisés seront mieux accompagnés et les étudiants issus des classes moyennes accéderont enfin aux bourses universitaires. 

Enfin, nous mettons l’accent sur la réussite en licence, 40 % des étudiants échouant actuellement à la fin de la première année. Pour y remédier, nous développons le tutorat, ainsi que l’orientation et l’insertion professionnelles des étudiants dès leur entrée à l’université, grâce à la création d’un bureau d’insertion professionnelle dans chaque établissement. Vous le voyez : les moyens promis sont là et le budget que j’ai l’honneur de défendre est un budget pour les étudiants.
